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' ,L : vez-vous vu cette image fasci-

ft nante,. I'immense statu"e de Lé-
i - nine basculant sur son socle, à
Bucarest? ll a fallu deux jours d'efforts
et finalement la toute-puissance
d'une auto-grue «àméricdine» pour
déboulonner ce symbole massif
(douze tonnes de bronzd du commu-
nisme, puis l'étendre délicatement
par terre, après quoi la foule s'est
aggl uti née autou r d u géant-camarade
et l'a bourré de coups de poings plus
joyeux qu'agressifs.

Cette image m'a fait pensèr au
Dieu vivant de la Corée du Nord, Kim
ll Sung, alias le Grand Leader, et je me
suis demandé s'il existe une chance
pour que ses statues, et avec elles le
régime le plus totalitaire du monde,
subissent un jour le même sort.

ll y a quelques années, je m'étais
intéressé de près à ce pays. l'aurais
voulu comprendre comment ce dic-
tateur est parvenu à anesthésier l'in-
telligence de tout un peuple dans la
démesure d'un culte voué à son gé-
nie (Lenine et Marx {ont figure de
simples petits saints à côté de Kim
l'Omniscienil, comprendre comment
la propagande même la plus efficace,
la plus précoce (apprendre à chanter
la louange du Crand Leader dès
qtr'on sait parleil parvient à obscurcir
la consciene au point que nulle dissi-
dence, nulle contestation, aussi lar-
vaire soit-elle, ne se peut discerner en
Corée du Nord. Comprendre cette
perfection totalitaire entraînant la
mort de la pensée et cependant si
sûre d'elle-même qu'elle prépare l'ac-
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cession du Fils (Kim Djeung ll) sur le
trône, autrement dit la première dy-
nastie rouge de l'Histoire. Compren-
dre encore, pardelà les évidences de
l'Histoire, l'étonnement des diploma-
tes nord-coréens découvrant l'incré-
dulité des Occidentaux et se mettant
en devoir de les entraîner dans leur
génuflexion.

Vivant dans cet absolu ayant in-
vesti jusqu'aux coins les plus reculés
de la conscience, et devenus par là-
même des caricatures d'hommes, ils
ne parviennent pas à saisir qu'un
étranger mis au courant de ses ex-
ploits n'admire pas le Crand Leader et
servent nai'vement leur propagande
traduile et e^portée otelle quelle" en
Occident. Avant de partir en repor-
tag,e. il importait donc de tomber à
genoux devant l'effigie du Dieu vi-
vant, consentir au moins un signe de
vénération, et convaincre M. l'Am-
bassadeur qu'on était un fidèle en
puissance plutôt qu'un de ces journa-
listes occidentaux presque toujours
incapable de reconnaître l'existence
du Paradis lorsqu'ils s'y trouvent en-
fin. Après bien des réceptions, des
ronds de jambes diplomatiques de-
vant les petits fours, et quand il fut
enfin evident. une fois parvenu en
tête de liste, que Pyongyang se mé-
fiait encore de moi, je finis par écrire
un article d'humeur froidement intitu-
lé «lnsulte au Crand Leaderr.

Aujourd'hui que s'effondrent les
idoles des régimes communistes tota-
litaires, et que les popistes eux-mê-

mes s'en réjouissent, je suppose qu'ils
attendent la chute (à vrai dire peu
probabld de la dictature la plus ahu-
rissante de la planète. Mais en 7984,
un lecteur se qualifiant nd'éco-com-
muniste libertaire, montafit sur ses
grands chevaux, m'accusant de man-
quer de respect pour ce pay's admira-
ble qui oa poussé encore plus loin
que I'URSS son caractère de socia'
lisme réelr. Et je revois, autour d'une
tourte montée, à l'ambassade de
Muri, un popiste neuchâtelois me
vanter les mérites du Crand Leader
que je m'étais permis de brocarder
entre qudtre yeux, question de me
décrasser les neurones. et supposànt
à tort chez ce militant l'existence
d'une sorte de second degré...

Cinq ans dé1à. Le potentat nord-
coréen tient toujours debout. Qu'il
soit parvenu à réduire son peuple à
cette soumission béate et indus-
trieuse représente encore pour moi
un myslère, comme ces communistes
suisses qui jouaient les avocats du
Grand Leader en se baffrant à l'Am-
bassade.

Cet épisode nord-coréen aura pro-
bablement justifié une ligne supplé-
mentaire sur md fiche. lci, la peur du
rouge à viré au grotesque et la Suisse
officielle en pâlit de honte. Là-bas, le
Grotesque affiche tranquillement sa
grandeur écrasante. ll n a plus besoin
de ces pdperdsses: programmés de-
puis tout petits, les Nord-Coreens
marchent au pas et sourienl e^àcte-
ment comme il faut. / jbv
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Éver t.-8. Vuillème. Le génie de Corée du Nord, Kîm ll
Sung et ses fidèles locaux donnent des démangeaisons.
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